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Depuis quelques jours, j’ai multiplié les échanges avec les acteurs des courses, dans toutes 

les régions de France. J’ai entendu leur demande de disposer de davantage de temps pour 

échanger sur un sujet de cette importance. 

J’ai donc décidé d’élargir la consultation et le calendrier initialement proposés par la Task 

Force. Concrètement, cela veut dire que : 

- Les échanges avec les bénévoles des sociétés concernées se poursuivront tout au long 

du mois de septembre, 

- Les instances, Conseils du plat et de l'obstacle et la Commission des régions, seront 

consultées et formuleront leurs propositions les 17 et 21 septembre 2026, 

- Et le Comité de France Galop se réunira une première fois le 24 septembre 2026, pour 

clore ce premier temps de remontée d’informations. 

Le Conseil d’administration, à qui il reviendra in fine de trancher, ne se réunira pas le 25 

septembre prochain. Je souhaite en effet, avant de le convoquer, mener une seconde phase 

pour synthétiser les avis recueillis et créer un plan qui permette aux courses françaises de 

retrouver un équilibre durable, tout en mesurant pleinement les conséquences humaines, 

sportives et territoriales de chacune de nos décisions. Cette seconde phase permettra : 

- De finaliser nos échanges avec les bénévoles des sociétés concernées, 

- De réunir le Comité une dernière fois sur le sujet, pour que les ultimes arbitrages puissent 

être discutés, 

- De convoquer le Conseil d’administration pour vote de la réforme. 

Je veux aussi rappeler pourquoi nous avons engagé ce travail, en responsabilité. La chute 

des ressources provenant du PMU nous impose de revoir profondément notre organisation. 

Nous devons retrouver un vrai équilibre, continuer à financer les allocations et préserver 

les courses Premium qui génèrent les ressources dont toute la filière a besoin. Je suis 

pleinement conscient du fait que ce projet ne peut pas être seulement comptable. Derrière 

chaque hippodrome, il y a une histoire, des bénévoles, des emplois, des professionnels et 

parfois toute une vie locale organisée autour des courses. Certaines décisions seront 

difficiles et certains sites sont aujourd’hui réellement menacés. C’est précisément pour 

cette raison que nous devons prendre un temps supplémentaire : avant de demander des 

sacrifices irréversibles, nous devons être certains d’avoir étudié toutes les solutions 

possibles et d’avoir sauvé tout ce qui peut l’être. 

  


